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Mattes de Paladon

Repères

Au cœur de 

1 200 ha

Un plan de gestion pour 7 ans 

 2013-2019 
sur un périmètre de 

731 ha 
dont

374 ha

Au cœur des marais du Bas Médoc, les Mattes de 
Paladon forment des espaces naturels gagnés sur 
l’estuaire de la Gironde. D’autres espaces naturels sont 
situés à proximité : le marais du Logit (130 ha, propriété 
du Verdon-sur-Mer) et le marais du Conseiller (655 ha, 
propriété du Grand Port Maritime de Bordeaux).

Un engagement sur du long terme

• Acquis au Grand Port Maritime de 
Bordeaux en 2003

• Confié en gestion en 2011 au 
CPIE Médoc (Centre Permanent 
d’Initiatives à l’Environnement)

• Deux gardes du littoral 
commissionnés sont attachés à la 
surveillance

Aquitaine Gironde
Communes de Soulac-sur-Mer et de Talais

de zones humides

propriété du
Conservatoire du littoral

Un site protégé pour sa valeur 
écologique

• Sites Natura 2000 : Estuaire de la 
Gironde, Marais du Nord-Médoc, 
Marais du Bas-Médoc

• Projet de ZHIEP (Zone Humide 
d’Importance Écologique Prioritaire) 
du SAGE Estuaire de la Gironde

Les mattes

Ces terres gagnées sur l’estuaire ont 
été drainées pour être cultivées à 
partir du XVIIIe siècle

Cabane conchylicole

mattes de paladon

nord

dune de grave

Site du Conservatoire du littoral

Zone d’étude

Domaine protégé par le 
Conservatoire du littoral

Périmètre d’intervention du 
Conservatoire du littoral

Marais du Logit

Marais du Conseiller

mattes de paladon



Un site prometteur

Plus de 600 ans d’histoire liés à la conquête des vasières sur l’estuaire de la Gironde, une halte pour les 
oiseaux migrateurs, une situation au cœur d’une vaste zone humide d’intérêt écologique prioritaire… Les 
Mattes de Paladon concentrent les atouts, dans un savant équilibre entre espace naturel et lieu de pratiques 

traditionnelles. Rien d’étonnant que le site éveille un fort intérêt à la fois écologique, culturel et économique.

Trois grandes entités paysagères 
La coexistence de plusieurs entités, caractérisées par une 
certaine horizontalité, confère toute son originalité au site : 

La façade estuarienne et les bassins conchylicoles : 
ces paysages diversifiés, intrinsèquement liés à l’histoire 
et à l’économie de l’estuaire, façonnent l’identité du site. 
La digue côtière de protection offre aux visiteurs une vision 
d’ensemble sur les Mattes de Paladon.
Les mattes : ces terrains, mis en valeur pour l’agriculture, 
ont donné leur nom au site. La succession de parcelles 
dégage de larges perspectives où les quelques arbres 
isolés et bosquets donnent du relief.
Les palus et marais : ces paysages de prairie sont 
structurés par une alternance de talus et de bassins,  que 
souligne la présence de haies.

Pélodyte cultripède 

Façade estuarienne et bassins 
conchylicoles

Mattes cutlviées

Palus et marais

Haies de Tamaris

Routes

Zones urbanisées

Aire d’étude

Des activités diversifiées, héritées du passé 
Les Mattes de Paladon se caractérisent par un ancrage 
fort des activités humaines, faisant le lien entre traditions 
et nouveaux usages de loisirs.

Liée aux qualités agronomiques du site, l’agriculture 
associe activités céréalières, pâturage et élevage.
Après une disparition sur quelques décennies, la 
conchyliculture extensive fait l’objet d’une récente 
réintroduction sur la Pointe Médoc, initiée par le 
Conservatoire du littoral.
Plus récemment, le site connaît un intérêt croissant pour 
les loisirs : les activités de promenade à pied ou à vélo 
côtoient aujourd’hui les pratiques traditionnelles de 
pêche et de chasse. 

Un patrimoine naturel qui se dévoile
Le site abrite une grande diversité d’habitats naturels et semi-
naturels (prés-salés, herbiers aquatiques, roselières, cultures, 
friches et haies) dont la préservation conditionne la présence 
de nombreuses espèces protégées.

Plus de 200 espèces végétales ont été identifiées sur le 
site avec une forte représentation des espèces prairiales. 
Parmi elles, 10 espèces sont particulièrement protégées.

De multiples espèces animales protégées trouvent des 
conditions favorables à leur développement : oiseaux, 
batraciens, reptiles, poissons migrateurs...

Les luzernières 

Mention Biotope 2013

Ophrys passionis



Comment trouver le bon équilibre entre naturalité et valorisation du potentiel du site ? C’est en ces termes 
que se posent les principaux enjeux de préservation d’un patrimoine naturel de grande valeur, accueillant 
des usages variés qui ont évolué au gré du temps. Le plan de gestion doit permettre d’apporter une 

réponse équilibrée entre enjeux de conservation du patrimoine naturel, d’amélioration des connaissances et 
de développement socio-économique.

Agir pour préserver
les équilibres d’un site naturel occupé par l’Homme

Assurer le suivi et la préservation  
des espèces patrimoniales : il s’agit 
en particulier de préserver la qualité de 
leurs habitats et la tranquillité des lieux. 
A contrario, une régulation des espèces 
envahissantes est nécessaire.

Concilier patrimoine naturel et pratiques agricoles   
La diversité des milieux a permis une large expression de 
la variété des espèces :

La mosaïque de prairies associée à un réseau de fossés et 
à un système bocager favorise le rôle du site dans l’accueil 
des oiseaux pour l’hivernage et lors des haltes migratoires  : 
Vanneau huppé, Pluvier doré, Busard des roseaux…

Le réseau hydraulique très dense (mares et fossés) abrite 
des amphibiens comme le Triton marbré et le Pélodyte 
ponctué mais aussi un reptile remarquable : la Cistude 
d’Europe. Ces mares sont également appréciées des 
oiseaux limicoles, Hérons et Canards.

Des espèces patrimoniales, Vipère aspic, Loutre 
d’Europe, Vison d’Europe et Anguille d’Europe sont 
identifiées dans les milieux aquatiques.

Le site abrite un cortège floristique des plus variés : 
Renoncule de Baudot, Ruppie maritime et Polypogon de 
Montpellier dans les bassins, canaux saumâtres et mares  ; 
Renoncule à feuilles d’Ophioglosse au sein des prairies et 
dépressions ; Ophrys de la passion et Orchis pyramidal  
sur le cordon sableux estuarien…

Des paysages façonnés par l’homme au cours des siècles

S’insérant dans un paysage typique des marais 
asséchés par l’Homme au XVIe siècle pour en exploiter 
les ressources, les activités agricoles ont façonné les 
espaces : une dizaine d’agriculteurs sont présents avec 
des pratiques allant de l’élevage et la céréaliculture à la 
prairie de fauche.

Triton marbré

Améliorer la capacité d’accueil du site 
pour les espèces d’oiseaux nicheuses, 
migratrices et hivernantes : maintien 
d’une mosaïque de milieux naturels, 
maillage de haies composant un 
corridor écologique fonctionnel, 
entretien des prairies pâturées…

Maintenir la biodiversité dans les espaces 
cultivés : l’élaboration d’un cahier des charges 
précis encadrant les pratiques (interdiction de 
l’usage de fertilisants, des opérations de curage 
et drainage…) et la signature de conventions sont 
essentielles. 
L’évolution des pratiques doit favoriser une 
progression des prairies pâturées et la restauration 
des haies.

Prairies pâturées

Rousserole effarvatte

Orchis pyramidal

Triton marbré

Le site révèle des terres de nature argileuse, gagnées sur 
l’estuaire de la Gironde, dont le réseau hydrographique a 
été aménagé par l’Homme : les eaux douces sont collectées 
dans un réseau de fossés qui rejoignent des chenaux avant 
d’être évacuées vers l’estuaire. Les ouvrages hydrauliques 
sont globalement en bon état de conservation. 
La qualité des eaux superficielles des mattes de Paladon 
est un élément clé tant pour pérenniser les activités 
traditionnelles que pour préserver un certain nombre 
d’espèces particulièrement sensibles à la qualité des milieux 
aquatiques.

Redonner vie aux activités conchylicoles
Le Conservatoire a acquis le site en 2003 dans l’objectif 
de restaurer les bassins conchylicoles de Neyran. Les 
travaux ont débuté en 2008 par la restauration de la cabane 
d’exploitation et se sont achevés en 2014 par la restauration 
des bassins et des écluses.
Cet engagement s’est conclu en 2015 par la mise à l’eau des 
premières poches de coquillages dont la qualité s’est avérée 
très satisfaisante.

Au cœur des préoccupations territoriales, l’usage de l’eau pose 
à la fois la question des quantités disponibles (à différentes 
périodes et pour de multiples usages) et de la qualité liée aux 
enjeux estuariens. Un partage des connaissances entre les sites 
et une mutualisation des expériences doivent déboucher sur une 
étude qui rapprochera propriétaires et gestionnaires.

Une étude hydraulique est en projet sur les 1000 ha de zones 
humides de la Pointe Médoc.

Pâturage / Fauche

Conchyliculture 

Culture

Démoustication

Aire d’étude

Chemin d’usage

Piste cyclable

Gérer harmonieusement l’eau

Restaurer les paysages estuariens et les faire découvrir
L’attractivité du site réside dans son identité estuarienne. Les 
projets de valorisation et d’accueil du public doivent se penser 
en accord avec les objectifs de conservation du patrimoine 
naturel et en concertation avec les usagers :

Mettre en valeur la digue et les milieux estuariens 

Retrouver la diversité des paysages de cultures et de 
prairies et redéfinir les tracés des haies et des bosquets 
d’arbres dans le paysage des mattes pour rompre la 
monotonie des étendues cultivées. 

 

Le Conservatoire et le CPIE Médoc s’inscrivent dans cette 
démarche de territoire en faisant le lien avec les usagers et 
les propriétaires voisins. Un programme d’animation et de 
sensibilisation destiné au public (adulte et scolaire) est mené 
par le CPIE Médoc.

Définir une stratégie d’accueil du public en lien avec 
les autres espaces naturels de la Pointe Médoc : 
canaliser les usages de loisir, s’assurer du respect de 
la réglementation (interdiction des engins motorisés), 
développer à terme des circulations douces visant à 
mettre en réseau l’ensemble des espaces naturels de la 
Pointe du Médoc.

Sensibiliser le public à la préservation du patrimoine 
naturel.

Cistude Mare et prairie du fossé

Réseau hydrographique

Mention Biotope 2013

Un chantier à faible nuisance environnementale et 
respectueux de la qualité du paysage
•  Une période de travaux adaptée à la sensibilité des espèces
• Création d’îlots vaseux (lieu d’accueil pour les oiseaux) par l’utilisation 

des matières issues du curage et renforcement des berges
• Conservation de deux bassins en l’état (présence d’une espèce 

patrimoniale, la Renoncule  de Baudot)
•  Préservation des haies de tamaris, refuge pour de nombreuses 

espèces

Cistude 



Conservatoire du littoral 
Délégation Aquitaine
74, rue Georges Bonnac
Les Jardins de Gambetta – Tour 2
33000 Bordeaux
Tel : 05 57 81 23 23
aquitaine@conservatoire-du-littoral.frwww.conservatoire-du-littoral.fr

Les partenaires :

Découvrir les plans de gestion du Conservatoire du littoral
Construit à partir du plan de gestion, le présent 
document permet de comprendre en quelques pages 
les spécificités de ce site protégé par le Conservatoire 
du littoral, son identité, les principaux choix effectués 
pour son aménagement et son entretien.

La gestion de chaque site est le fruit d’un partenariat entre 
le Conservatoire - propriétaire et le (ou les) organisme(s) 
désigné(s) comme gestionnaire(s) du site : collectivités 
territoriales, associations impliquées… Ils établissent 
ensemble, et en concertation avec les acteurs 
du territoire (organismes socio-professionnels, 
usagers…), un plan de gestion qui constitue le projet 
pour le site. Il est élaboré à partir d’une analyse des 
enjeux présents. Il définit les réalisations souhaitables 
pour restaurer, aménager et gérer le site.

Le Conservatoire du littoral a pour mission d’acquérir 
les espaces fragiles et remarquables des rivages 
maritimes et lacustres français, de les protéger et de 
les ouvrir au public.
L’établissement intervient à ce titre sur plus de 700 
sites, dont beaucoup bénéficient d’un plan de gestion. 
Ces sites sont répartis au sein de 10 délégations de 
rivages du Conservatoire du littoral : Manche - Mer 
du Nord, Normandie, Bretagne, Centre-Atlantique, 
Aquitaine, Languedoc-Roussillon, Provence-Alpes-
Côte d’Azur, Corse, Outre-mer, grands lacs.

Les brochures de la collection « Plan de gestion des 
sites du Conservatoire du littoral » sont disponibles en 
version numérique sur : www.conservatoire-du-littoral.fr 
(rubrique : les sites du littoral / Gestion). 
Une application spécifique est également téléchargeable 
sur votre mobile.

Juin 2015 

CPIE Médoc
l’engagement responsable

Les gestionnaires :

Département de la Gironde 

Région Aquitaine

Agence de l’eau
Adour-Garonne


